r: 


DE  LA  COUR 


DES  A  Y  D  E  S, 


Qui  convertit  en  îa  peine  des  galeres ,  l’amende  de 
mille  livres  prononcée  par  les  Eiûs  de  Doulens,  contre 
le  nommé  Pierre  la  Riviere  ,  dit  Malbouft ,  faux-ta- 
batier, faute  par  luy  d’avoir  payé  ladite  amende  dans 
ie  temps  prefcrit  par  la  déclaration  du  6.  décembre 
1707. 

Du  3  0 .  Janvier  173  p . 


A  PARIS, 

DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE, 


M.  D  C  C  X  X  X  I  X. 


A  R  R  E  S  T 


DE  LA  COUR 


DES  A  Y  DES, 


Qui  convertit  en  la  peine  des  galeres ,  V amende  de 
mille  livres  prononcée  par  les  Elus  de  Doulens ,  con¬ 
tre  le  nommé  Pierre  la  Riviere ,  dit  Malbouft  ,faux~ 
tabatier ,  faute  par  luy  d avoir  payé  ladite  amende 
dans  le  temps  prefcrit  par  la  déclaration  du  6*  dé¬ 
cembre  j  7  07. 

Du  30.  Janvier  1739. 

Extrait  des  Regijbes  de  la  Cour  des  Aydes . 

LOUIS,  PAR  LA  GRACE  DE  DlEU,  ROY 
de  France  et  de  Navarre:  Aupre- 
mier  huiffier  de  noftre  Cour  des  Aydes ,  ou  autre 
noftre  huiffier  ou  fergent  fur  ce  requis,  Salut. 
Sçavoir  faifons  qu'entre  Nicolas  Defboves  adjudica¬ 
taire  general  de  nos  fermes ,  appellant  d’une  fentence 
rendue  en  l’EIedion  de  Doulens,  le  3.  odobre  1737* 
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<5c  demandeur  en  requefte  du  19.  juillet  dernier,  ten¬ 
dante  à  ce  qu’il  pluft  à  la  Cour  mettre  l’appellation  de 
ce,  au  néant;  émendant,  faute  par  l’intimé  cy-après 
nommé,  d’avoir  payé  l’amende  de  mille  livres  à  laquelle 
il  a  efté  condamné  envers  ledit  Defboves,  par  la  fen- 
tence  contre  luy  rendue  en  ladite  éleélionde  Douïens, 
le  22.  odlobre  173  6.  dans  le  délay  porté  par  l’article 
premier  de  noftre  déclaration  du  mois  de  décembre 
1707.  convertir  ladite  amende  en  la  peine  desgaleres, 
de  le  condamner  aux  defpens  des  caufes  principales , 
d’appel  de  demandes  ,  d’une  part;  de  Pierre  la  Riviere, 
dit  Malbouft  ,  intimé  de  deffendeur ,  d’autre  part  :  ne 
pourront  les  qualitez  nuire  ni  préjudicier  aux  parties. 
Après  que  Guérin  Avocat  de  Defboves  a  requis  def- 
faut,  de  qu’il  a  efté  rapporté  par  Jourdan  huiftier,  avoir 
appelléle  deffaillant,  ou  fonprocureur,  NOSTREDITE 
Cour  a  donné  défiant,  de  pour  le  profit,  a  mis  de  met 
l’appellation  de  ce  dont  a  efté  appellé,  au  néant:  émen- 
dant ,  faute  par  le  deffaillant  d’avoir  configné  l’amende 
de  mille  livres,  portée  par  l’Ordonnance,  a  converti 
ladite  amende  en  peine  de  galeres,  condamne  ledit  def¬ 
faillant  aux  defpens.  Si  TE  mandons  mettre  le  prefent 
arreft  à  due  de  entière  execution ,  de  ce  faire  donnons 
pouvoir.  Donné  à  Paris,  en  la  première  Chambre  de 
noftredite  Cour  des  Aydes,  le  trentième  jour  de  jan¬ 
vier,  l’an  de  grâce  mil  fept  cens  trente-neuf,  de  de  noftre 
régné  le  vingt-quatrieme.  Collationné  par  la  Cour  des 
Aydes.  Signé  D  ARBOULIN. 

Collationné  a  l’Original  par  Nous  Efcuyer-Confeiller-  Secret  aire 
du  Roy }  AfaiJon~  Couronne  de  France  &  de  fes  Finances. 


